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       Thème :  
      ‘La Paix’ 
 

 
 
 
Chers lecteurs/trices, chers paroissien.ne.s, chers 
ami.e.s, l’été va vers sa fin, et nous voilà repartis pour 
une rentrée joyeuse et pour une nouvelle année pleine 
de projets dont vous trouverez les détails dans ce 
nouveau Courants.  Nous commençons cette nouvelle 
période avec le thème de la paix.  La paix sous toutes ses 
facettes.  En ces temps, où la paix est menacée en trop 
d’endroits sur terre, y réfléchir est un luxe, certes, mais 
aussi une nécessité comme les événements dramatiques 
en Afghanistan le démontrent.  La paix doit être 
protégée, elle ne va jamais de soi !  Une prédication sur 
le thème, ainsi qu’une réflexion profonde, le billet 
d’humeur, des expressions, proverbes, citations sur la 
paix, des textes à méditer, des propositions de livres, 
n’attendent que d’être lus !  
En plus du thème de la paix, vous trouverez une 
introduction sur le dimanche de la Création par la Pr 
Greet Heslinga (présidente de l’EdlS), un mot du 
président du Consistoire, le projet du weekend 
paroissial, et tous les renseignements pour les activités !  
Que la rentrée de notre Eglise soit paisible, et que la paix 
de notre Seigneur soit avec vous tous !  
Excellente lecture !  Y.C. Bolsenbroek, au nom de 
l’équipe de rédaction du ‘Courants’ 
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D’Etienne Bourgeois  
Esaïe 30, 15-17 ; 31,1-3 ; 65, 24-25 
Matthieu 5, 6-10 

Si vis pacem, para bellum ? 
(…) 

Comme toujours, ces textes que nous 

venons d’entendre ont traversé les 

siècles pour nous rejoindre au cœur 

de nos vies et de notre monde 

d’aujourd’hui. Chez Esaïe, 700 ans 

avant J.-C., il était déjà question d’un 

petit royaume – celui de Juda – 

coincé entre deux superpuissances 

assez agressives qu’étaient à 

l’époque l’Assyrie et l’Egypte. Chez 

Matthieu, huit siècles plus tard, dans les années 80-90 de notre ère, on 

retrouve ce même royaume sous le joug de la sanglante occupation 

romaine… Et faut-il évoquer encore la situation de la Palestine 

aujourd’hui, en 2020 ? 

Le monde n’a décidément pas beaucoup changé en 28 siècles ! Et les 
questions de la guerre et de la paix, de l’oppression et de la libération, 
restent universelles et toujours aussi brûlantes d’actualité. Mais au-delà 
de ce triste et banal constat, la voix d’Esaïe, relayée par Matthieu, tente 
de nous faire entendre un message singulier et radical, à contresens des 
réponses qui ont trop souvent été apportées à ces questions.  
Quel humain, tout au long de l’histoire, n’affirmerait pas qu’il cherche 
avant tout la paix… pour lui-même et son peuple ? Mais comment y 
arriver ? 
L’histoire de l’humanité a montré trois voies principales pour accomplir la 
paix. 

‘Si vis p
acem

, p
ara b

ellu
m

’ ? 
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La première, malheureusement sans doute la plus courante, est de dominer 
autrui pour lui imposer la « paix » par la force, conjuguant occupation et 
répression : c’est ladite « Pax Romana » du temps du Christ. On n’en connaît 
que trop les déclinaisons contemporaines et leur cortège de morts et de 
destructions qui ont jalonné toute notre histoire. Une paix toute relative donc, 
comme un couvercle sur une cocotte-minute. 
La seconde, invention plus récente, consiste à obtenir la paix par la 
«dissuasion», terme politiquement correct pour désigner l’intimidation, voire la 
terreur. C’est la logique qui a présidé à la Guerre froide, qui a conduit les 
grandes puissances à se doter de l’arme nucléaire et à une extraordinaire 
prolifération d’armes de destruction massive dans le monde. La paix obtenue 
de la sorte est certes indéniable, mais elle reste extrêmement fragile et instable 
car elle repose uniquement : 
- sur la réserve des belligérants, 
- sur la nécessité d’entretenir et d’augmenter son armement pour rester 
crédible face à l’adversaire, 
- et sur le respect durable par tous les protagonistes des traités 
internationaux qui tentent de limiter la prolifération des armes.  
L’histoire récente montre à quel point ces conditions sont extrêmement 
fragiles, quand on voit l’Amérique de Donald Trump s’être unilatéralement 
retirée ces dernières années de plusieurs accords internationaux de 
désarmement, et qui menace encore aujourd’hui de se retirer du traité de 
désarmement nucléaire New Start qui vient à expiration en 2021. 
Et, pas plus tard que ce matin je lis dans la presse que le Premier ministre 
japonais Shinzo Abe veut réarmer le Japon et le doter de l’arme nucléaire, à 
l’encontre de la constitution de son pays qui l’interdit formellement. VIS 
PACEM, PARA BELLUM, comme on dit ! 
Fondé sur de telles bases, le monde reste décidément bien instable et en 
danger. Pour rappel, 9 états dans le monde sont aujourd’hui en mesure de 
soutenir une guerre nucléaire, et l’on dénombre au total 13’000 têtes 
nucléaires dans le monde… 
Dans ces deux premières voies, on le voit, le fondement de la « paix » est la 
domination par la force, qu’elle soit potentielle ou réellement mise œuvre, et 
on en voit toutes les limites. 
Une troisième voie nous intéresse davantage. Elle est fondée non plus sur la 
domination par la force, mais sur le dialogue, la négociation et la coopération. 
C’est la voie qu’a empruntée l’Europe à la sortie de la Seconde Guerre 
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mondiale et qui a donné naissance à l’Union Européenne. Cette approche 
est fondée sur : 
- la reconnaissance et le respect mutuels des différences, 
- la volonté commune de trouver et de mettre en œuvre des solutions 
aux éventuels conflits qui soient respectueuses des intérêts des différents 
partenaires, 
- et sur l’élaboration d’un cadre institutionnel et législatif commun qui 
garantit durablement le respect de ces principes. 
 

 
Mais revenons aux Ecritures. Vous l’aurez compris, tant Esaïe que Matthieu 
nous engagent dans cette troisième voie, qui tourne le dos à la logique de la 
violence dans la résolution des conflits.  
Rappelez-vous Esaïe qui nous disait : « Ils s’en remettent à des chevaux, ils 
font confiance aux chars parce qu’ils sont nombreux, aux cavaliers parce 
qu’ils sont en force… Mille et un seront sous la menace d’un seul ; sous la 
menace de cinq, vous prendrez la fuite… ». On pourrait remplacer 
aujourd’hui chevaux, chars et cavaliers par F35, ogives nucléaires, missiles 
et autres engins de mort. Esaïe nous rappelle qu’une telle force est en 
réalité totalement illusoire et inopérante. 
Au-delà de ce plaidoyer pour une résolution non violente des conflits, les 
paroles d’Esaïe et de Matthieu attirent aussi notre attention sur un certain 
nombre de points qui me paraissent très importants dans cette réflexion. 
Je voudrais ici en développer quatre. 

‘Si vis p
acem

, p
ara b

ellu
m

’ ? 
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1) Tout d’abord, à l’origine de la violence il y a des conflits. Mais il y a conflit 
et conflit ! On peut, par exemple, entrer en conflit avec son voisin parce qu’on 
veut accaparer ses ressources ou son territoire, ou, à l’inverse, parce qu’on 
veut se défendre d’un voisin qui cherche à accaparer nos ressources ou notre 
territoire ! Comment dès lors résoudre pacifiquement un conflit lorsque celui-ci  
trouve son origine dans l’avidité prédatrice, dans l’injustice, l’oppression, 
l’inégalité, ou encore la haine et la négation de l’autre dans son altérité, voire 
son humanité ? 
 
Ce que Matthieu nous rappelle à sa façon dans le fameux Sermon sur la 
montagne, c’est qu’il ne pourra jamais y avoir de paix véritable si l’on ne 
s’attaque pas au préalable aux sources mêmes de la violence. C’est ainsi que 
l’on retrouve conjuguées dans un même élan ces quatre béatitudes que nous 
avons entendues : sont déclarés heureux, dans l’ordre, d’abord ceux qui ont 
faim et soif de justice, ensuite les miséricordieux, puis les cœurs purs et enfin 
les pacificateurs (Mt 5, 6-9). Or, comme y insiste le théologien protestant suisse 
Daniel Marguerat, ce qui est visé dans les béatitudes, ce ne sont pas des vertus 
innées, prédestinées : « Leurs titulaires, dit-il, sont à chaque fois des gens qui 
manifestent activement une attitude : l’ardente promotion de la justice, la 
miséricorde, la droiture dans la décision (…) ou encore la promotion de la paix. 
(…) Ces béatitudes propres à Matthieu visent une posture active, un choix de 
comportements ». Ceci m’amène au 2e point. 
 
2) La non-violence, y compris face à une situation d’oppression ou 
d’agression, est une attitude, un comportement, une stratégie active, 
déterminée et volontaire. Elle n’est donc ni mollesse, ni passivité et encore 
moins lâcheté. On connaît tous où a conduit le « pacifisme » des alliés face à 
Hitler dans les Accords de Munich en 1938 qui ont offert un boulevard à la 
barbarie nazie en Europe. 
 
La non-violence est donc de l’ordre de la résistance. Elle peut être animée par 
la colère et l’indignation (Lytta Basset, une autre théologienne protestante 
suisse, parle à cet égard de l’importance de la « sainte colère » dans le Premier 
et le Nouveau Testament).  Mais il s’agit en l’occurrence d’une colère et d’une 
indignation maîtrisées, qui ne visent pas à contrer autrui, à le maîtriser, voire 
l’anéantir. C’est une colère qui manifeste l’affirmation de soi face à un autrui 
qui cherche à nous nuire. 
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Comme le dit Lytta Basset, à propos de Marie Durand, cette protestante 
ardéchoise du 18e S., qui par fidélité à sa foi réformée est restée 
emprisonnée avec d’autres pendant 38 ans dans la tour de Constance à 
Aigues-Mortes : « Elle n’opposa pas à l’agression une contre-violence 
symétrique, mais ouvrit une troisième voie : une résistance granitique, une 
volonté inébranlable de rester fidèle à soi-même, quelles que soient les 
conséquences, car cela lui importait plus que la vie » (ibid., p. 9). Après tout, 
le Christ lui-même n’est-il pas la figure la plus emblématique de cette forme 
de résistance ? 
 
L’enjeu, nous dit L. Basset est de faire de « (…) la colère un moteur capable de 
transformer une énergie potentiellement dévastatrice en cette violence de 
vie qui accompagne le processus de toute naissance » (ibid., p. 15). On rejoint 
ici la façon dont on peut interpréter, avec D. Marguerat (2016, p . 257), la 
notion de « doux » dont il est question dans la 2e béatitude : « heureux les 
doux… » : les doux sont des personnes en situation de faiblesse, de précarité, 
d’agression, mais qui font le choix de ne pas répondre à la violence par la 
violence. C’est à cela peut-être aussi que le Frère Roger de la Communauté de 
Taizé fait référence quand il parle de « violence des pacifiques ». 
 
3) Mon 3e point concerne la nécessité de conjuguer, dans la recherche de 
la paix, action individuelle et action collective. Matthieu, dans la formulation 
des béatitudes, s’adresse à des personnes, tandis qu’Esaïe s’adresse à son 
peuple. Etre ouvriers de paix, comme on le chantera dans un instant, c’est un 
travail tout à la fois individuel et collectif. 
 
Comment peut-on s’engager dans une lutte collective pour la paix, si l’on 
n’est pas d’abord établi dans la paix en soi-même et dans notre propre vie ? 
En paix d’abord avec soi-même, tel qu’on est, une paix qui passe par une 
meilleure connaissance de soi, et par la recherche permanente de cohérence, 
de fidélité à ce que l’on croit, en paroles et en actes. En paix aussi avec ses 
proches : « Laisse là ton offrande devant l’autel, et va d’abord te réconcilier 
avec ton frère… », nous dit Matthieu (Mt 5, 24). Paix avec soi-même et avec 
les autres : l’un ne peut donc aller sans l’autre. 
 

‘Si vis p
acem

, p
ara b

ellu
m

’ ? 
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Cependant, cette paix intérieure et dans 
notre propre vie est certes une 
conquête essentielle, mais elle ne suffit 
pas. Œuvrer à la paix dans le monde 
commence avant tout par la paix avec 
soi-même, mais doit nécessairement se 
prolonger dans l’action collective : à 
l’échelle de sa communauté, de son 
pays, voire du monde entier ; dans les 
collectifs, les associations, les 
institutions qui ont pour vocation de 
travailler à la paix et à la justice dans le 
monde. 
 
4) Enfin, la bonne nouvelle, c’est 
que nous ne sommes pas seuls dans 
cette histoire ! Et c’est peut-être là 
l’originalité essentielle du message 
d’Esaïe aujourd’hui. 
Fondamentalement, l’engagement dans 

la non-violence et l’extrême exigence qu’il requiert, individuellement et 
collectivement, n’est possible que si l’on a confiance en la présence de Dieu à 
nos côtés dans la lutte pour la paix. 
 
A l’écoute d’Esaïe, je vois deux facettes à cette foi. 
D’une part, la confiance dans le soutien de Dieu : la conviction absolue qu’il est 
et sera éternellement du côté des opprimés et des plus vulnérables. S’il y a bien 
un leitmotiv dans la Bible, c’est celui-là ! Rappelons-nous la 2e lecture d’Esaïe  
«Le Seigneur lui aussi est habile… il se dresse contre le parti des méchants et 
contre les malfaisants… », etc. En contraste, Esaïe poursuit : « l’Egyptien » 
[c’est-à-dire, l’armée sous la protection de laquelle le roi de Juda voulait placer 
son royaume menacé par les Assyriens] « L’Egyptien est un homme, et non un 
dieu, ses chevaux sont de chair, et non esprit ». 
D’autre part, l’autre facette renvoie à la confiance en la justice de Dieu. Même 
si nous ne sommes plus personnellement en vie pour voir la justice de l’Eternel 
triompher, nous avons confiance qu’elle viendra toujours le moment venu. 
Cette foi à double face nous invite à un renoncement libérateur à notre toute-
puissance (autant d’ailleurs qu’à notre « toute-impuissance ») d’humain. Bien 
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sûr, on l’a dit, Dieu a besoin de nous pour faire régner la paix et la justice 
dans le monde (« Seigneur, fais de nous des ouvriers de paix »). Mais cette 
tâche surhumaine (c’est le cas de le dire) ne repose pas exclusivement sur nos 
trop petites épaules. Notre pouvoir d’agir est certes bien réel, et Dieu nous 
appelle constamment à le mettre en œuvre dans toute la mesure de nos 
possibilités. Mais il est forcément limité et Dieu ne nous demande pas d’être 
Dieu. 
Cette conviction nous libère de la culpabilité et du découragement de ne 
jamais en faire assez, ou encore de l’angoisse de voir le Mal triompher à 
jamais. 
Dieu nous engage sur la voie étroite et exigeante de la lutte non violente pour 
la paix, et contre tout ce qui, en nous-mêmes, autour de nous et dans le 
monde, y fait obstacle. Il nous sait capables de lâcheté, d’indifférence, de 
violence parfois aussi. C’est ce que nous confessons ensemble chaque 
dimanche. Mais il nous pardonne, nous fait don de sa grâce, et c’est avec 
nous qu’il a choisi de faire alliance pour l’accomplissement de son Royaume. 
Puissions-nous, avec son aide et celle de nos sœurs et frères, nous montrer à 
la hauteur de la tâche qui nous attend. 
Amen. 
Etienne Bourgeois 

Seigneur, fais de nous des ouvriers de paix 

Là où demeure la haine, 

Que nous apportions l´amour. 

Là où se trouve l´offense, 

Que nous mettions le pardon. 

Seigneur, fais de nous des ouvriers de paix ; 

Seigneur, fais de nous des bâtisseurs d´amour. 

Alléluia cantique 36-29 

‘Si vis p
acem

, p
ara b

ellu
m

’ ? 
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J'ai parcouru attentivement toutes les occurrences du mot paix dans les 

évangiles. Oui, c'est vraiment la paix que Jésus donne, proclame et encourage. 

Il la donne "Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix, pas comme la donne 

le monde.»," Ma fille, ta foi t'a sauvée. Va en paix". Il la proclame: "… et si la 

maison est digne, que votre paix repose sur elle, sinon qu'elle retourne à 

vous.", "Lui-même se présenta au milieu d'eux et il leur dit: 'La paix soit avec 

vous' ". Et il l'encourage : "Heureux les artisans de paix, car ils seront appelés 

Fils de Dieu." 

Pourtant quelques lignes après cette "béatitude", Matthieu (ou Jésus)  apporte 

un fameux bémol: "Ne croyez pas que je sois venu apporter la paix sur la terre: 

je ne suis pas venu apporter la paix, mais l'épée."  Chez Luc : "Pensez-vous que 

je sois venu apporter la paix sur la terre ? Non, vous dis-je, mais la division." 

Peut-on vivre la paix sous l'épée ? Peut-on donner la paix au milieu de la 

division ?  

Et d'abord, qu'entendons-nous par paix ? 

La première idée qui me vient est celle du temps de paix, opposé au temps de 

guerre. La période (bénie ?) où les armes se sont tues, soit que la stratégie et 

les rapports de force aient désigné un vainqueur, soit que les belligérants 

soient trop épuisés ou décimés pour continuer les hostilités. Les fourmis 

humaines peuvent sortir de leurs abris et vaquer à nouveau à leurs affaires en 
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tenant compte des nouvelles donnes et des nouveaux maîtres. Cette paix 

présente des opportunités pour ceux qui peuvent les saisir et qui se 

trouvent du bon côté des nouvelles frontières. Cette paix, peut-être la 

vivons-nous, dans nos pays, depuis quelques 75 ans.  

Cette paix absence de guerre est extérieure, politique. Elle n'est exempte ni 

d'injustice, ni de déséquilibre, ni de frustration.  Avec l'aide de la 

technologie, elle a permis à une petite partie de l'humanité de vivre dans 

un confort inégalé dans l'histoire, de solder vaille que vaille le passé 

colonial et de poursuivre dans l'insouciance l'exploitation, le saccage et 

l'épuisement 

de la planète. 

Est-elle la paix 

du Christ ou la 

"Pax Romana", 

la paix que 

donne le 

monde? 

Beaucoup de 

signes nous 

donnent à 

penser que 

cette période 

d'insouciance 

est en voie de disparition. Les défis climatiques, migratoires, sanitaires ou 

autres sont colossaux et les tensions géopolitiques vont crescendo. En 

voyant les responsables politiques dont le métier, quand ils le font 

honnêtement, s'apparente de plus en plus à celui d'équilibristes, on prend 

conscience de la fragilité de nos sociétés et de notre civilisation. Cette prise 

de conscience relayée par les médias crée un climat d'incertitude, de 

méfiance et d'inquiétude, voire de panique.  

A
rtisan

s d
e p

aix, travailleu
rs…
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Dans ces circonstances de plus en 

plus dramatiques, dans ce monde 

déboussolé, est-il possible, ou 

même décent,  de vivre dans la 

paix, dans la joie et dans la liberté 

intérieure? 

Certains disent que oui, c'est une 

possibilité, c'est un droit et c'est 

même une nécessité. Rester 

centré dans le calme, dans 

l'amour, dans la douceur et dans 

la confiance au milieu du tumulte 

et de la panique ambiante.  Ils ont 

confiance car ils considèrent qu'un certain monde est en train de s'effondrer 

pour laisser, au milieu de ses ruines, germer un nouveau monde. Ils parlent en 

termes de vibration et d'énergie. Ils considèrent que notre pouvoir de 

rayonnement est énorme pour l'accompagnement de cette transition 

inéluctable qu'ils comparent à un accouchement. Ils pensent que quoi qu'on 

fasse, si on agit à partir d'une vibration de douceur, d'intelligence 

émotionnelle, quelque chose de divin peut apparaître pour apaiser les tensions 

autour de soi et dans la société.  

Les divulgations et découvertes d'injustices, d'abus, de gabegies et de 

gaspillages incitent tout naturellement ceux qui ne sont pas cyniques à 

s'indigner, à se révolter, à condamner, à vilipender, à s'inquiéter, même à 

désespérer. Ou à lutter pour colmater les énormes injustices du système, tel le 

colibri qui fait sa part de travail dans l'incendie de la forêt.  

Eux croient que toutes les attitudes ou réactions ont leur raison d'être, mais 

que cultiver de manière résolue la paix intérieure, faite de calme, d'amour, de 

douceur et de confiance permettra d'accompagner ces réajustements 

inévitables et d'apaiser les tempêtes extérieures.  
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Ils ont la naïveté de croire que derrière le tumulte et l'apparent désordre qui 

s'installe,  l'unité de la création subsiste, que quelque chose ou quelqu'un de 

plus grand veille au grain, que les choses iront bien. Par le regard calme et 

confiant qu'ils portent sur les événements, ils se sentent prendre par la main 

ceux qui luttent, les entrainent à lever la tête du guidon et à prendre de la 

hauteur.  

Ils ne cherchent pas prioritairement à apporter des solutions aux grands 

problèmes  qui s'accumulent mais ils ont confiance que le pouvoir de leur 

calme et de leur sérénité permettra à celles-ci d'émerger naturellement ou de 

façon inattendue. 

Lorsqu'ils disent ou qu'on leur dit "Prenez soin de vous", ils entendent  aussi: 

"Prenez soin de votre esprit. Nettoyez-le. Bannissez-en la peur, la panique, la 

critique  et les jugements." 

De plus en plus nombreux, ils pensent qu'ils pavent ainsi la voie d'une paix 

durable et saine et sans nécessairement avoir lu la lettre de Paul aux 

Philippiens,  ils savent que  

"La paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence, gardera vos cœurs et vos 

pensées en Jésus-Christ.".  (Phil. 4, 7)                                                                  

 Louis Stevens 
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C’est fini. Le crabe a gagné. Tu reposes dans ton cercueil, immobile, irréelle, 
statue de cire. 

J’ai de la peine à le croire, pourtant je savais. Je savais depuis longtemps que tu 
ne triompherais pas, même si, toi, tu ne voulais pas voir l’horreur en face. 

Eh bien voilà. Tu nous manques déjà. Cruellement. Je n’aurais jamais pensé que 
cela allait me creuser à ce point. Toutes sortes de souvenirs remontent à la 
surface : des chants, beaucoup de chants, tu en connaissais des tonnes par 
cœur. Des parties de fous-rires. De l’agacement parfois : tu pouvais être entière 
et buttée dans certaines affirmations. Ben, comme nous tous, pour finir. Une 
forte tête, ce n’est pas moi qui irai dire quelque chose là-dessus. 

Des moments de grande tristesse aussi, lors de ton veuvage précoce. Le 
partage de tes soucis, tu sais bien lesquels, pas besoin de faire du tamtam. 
Toutes les familles ont leur bouteille à encre. 

 

On dit en Afrique : « un vieillard qui meurt, c’est une bibliothèque qui brûle ». 

Oui, cela me bouleverse à chaque fois et, de plus en plus, en vieillissant : tout 
un pan de la mémoire familiale qui disparaît avec le décès d’un de ses 
membres. 
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Plus moyen de savoir les liens de parenté avec un tel, plus moyen de 
retrouver cette fameuse recette, plus moyen de se rappeler ce texte, les 
paroles de ce chant. Quand je verrai maman, je lui demanderai. Ah mais 
non, ce n’est plus possible… Combien de fois ne me suis-je pas surprise à 
penser cela, très fugitivement.  

Trop tard. 

Oh, je sais, « internet est mon ami », dirait notre fils cadet. Ce n’est 
tellement pas la même chose.  

 

Oui, reposez en paix, vous tous qui nous avez quittés. Vous l’avez mérité. 
Nous devons nous débrouiller et vivre avec nos questions pendantes. 

Il est arrivé que je vous écoute d’une oreille distraite, je le confesse, dans 
vos récits anciens, dans vos explications généalogiques. Quand on est 
jeune, on trouve cela rasoir, et, en plus, on croit les autres (et soi-même) 
immortels. 

 

Comme me prévenait mon frérot Marc, lors d’un jeu d’enfant d’alerte à la 
bombe, après la guerre, quand on est mort, c’est pour la vie.  

En effet, quand tout est fini, il est trop tard. Trop tard pour dire son amour. 
Trop tard pour faire la paix. Trop tard pour complimenter. Trop tard pour 
partager. Trop tard pour tout ce qui demeure dans le cerveau et sur le 
cœur. 

Et on reste sur le quai, les bras ballants, les valises aux pieds, lourdes de 
regrets, d’occasions manquées. 

 

Si nous voulons pouvoir continuer à vivre, en paix avec nous-même, 
combien devons-nous prendre attention à ceux qui nous sont donnés 
comme parenté, même si une soi-disant sagesse déclare qu’on ne choisit 
pas sa famille, mais bien ses amis.  

B
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Parfois cela demande un effort : on connaît si bien leurs défauts et eux… les 
nôtres. Parfois, ils nous blessent, nous énervent, nous jugent, mais nous faisons 
pareil. 

Ah, mes amis, lorsqu’on arrive à dépasser ces accrocs, à se pardonner 
mutuellement, quel sentiment de plénitude et de paix. 

Lorsqu’on arrive vraiment à ne pas donner prise 
à la méchanceté, aux paroles acerbes, aux 
critiques, aux mesquineries, aux comptes 
d’apothicaire, quelle victoire sur soi-même et sur 
son propre esprit de vengeance. 

 

La paix. Durement gagnée. Une paix de sermon 
sur la montagne. 

Une paix divine qui nous est donnée, non pas 
comme le monde la donne…  

Yvette Vanescote 
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Définitions du Le Larousse de Poche : PAIX : 1. Situation d’un pays, d’un 

peuple qui n’est pas en guerre 2.Traité mettant fin à l’état de guerre 3. 

Calme, quiétude 4. Tranquillité 

 

 

 

 

 

Si tu veux la paix, prépare la guerre 

R.I.P (Requiem In Pacem) : Repose en paix 

Paix et Liberté (ancien titre du journal de l’Eglise Missionnaire 

Belge ancêtre de l’EPUB) 

FICHE-MOI 

LA PAIX ! 

 

Être en paix avec 

sa conscience 
 

Je suis pour la 

paix des 

ménages 

 

Exp
ressio
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es-…
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Deux liards de paix valent plus que cent francs de dispute (proverbe provençal) 

Là où est la paix Dieu habite (proverbe français) 

Qui vit en paix dort en repos (proverbe provençal) 

Tente la voie de la paix avant qu’élire la guerre (proverbe français) 

J’aime mieux avoir un œuf en paix qu’un bœuf avec la guerre (proverbe 

basque) 

Mieux vaut un morceau de pain sec avec la paix qu’une maison pleine de 

viande avec la discorde (Livre des Proverbes17/1) 

Ayons la paix, nous mourrons vieux (proverbe espagnol) 

Qui a femme et enfants n’a point de paix (proverbe turc) 

La paix nourrit ; la guerre consume (proverbe allemand) 

Un pain en temps de paix est meilleur qu’en temps de guerre (proverbe 

slovaque) 

 

Que pouvez-vous faire pour promouvoir la paix dans le monde ? Rentrer chez 

vous et aimer votre famille (Mère Teresa) 

On trouve toujours de l’argent pour faire la guerre, jamais pour faire la paix 

(Albert Brie) 

Les accords de paix qui incluent les femmes sont plus durables (Ban Ki-moon) 

Qui vit en paix avec lui-même vit en paix avec l’univers (Marc Aurèle) 
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Il n’y aura pas de paix sur cette planète tant que les droits de l’homme seront 

violés en quelque partie du monde que ce soit (René Cassin) 

Paix et liberté ne peuvent être séparés car personne ne peut être en paix tant 

qu’il n’est pas libre (Malcom X) 

Revenons à la laïcité : c’est la seule solution pour qu’il puisse y avoir la paix 

entre des gens d’horizons différents (Elisabeth Badinter) 

La paix n’est pas l’absence de guerre, c’est une vertu, un état d’esprit, une 

volonté de bienveillance, de confiance, de justice (Baruch Spinoza)  

La seule vérité est peut-être la paix des livres (Antoine de Saint Exupéry) 

Philippe Romain  
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Une  paix durable ne peut s'appuyer que sur la justice; une paix qui 

ne repose pas sur un accord équitable est  en fait un armistice et 

reste illusoire. . .  

FRANCOIS - RENE  MARTENS 

 

 

Le crayon magique de Malala, publié en 

2017 chez Gautier-Languereau est un 

album au format carré magnifiquement 

illustré par Kerascoët. 

 

Il raconte l’histoire de Malala Yousafzai, cette jeune écolière pakistanaise qui a 

reçu le prix Nobel de la paix en 2014. Enfant, Malala rêvait de posséder un 

crayon magique, qui lui permettrait de changer son quotidien. En grandissant, 

elle se rend compte de tout ce qu’un crayon peut faire, de l’importance de 

savoir lire et écrire. Sous le régime des Talibans, alors que la scolarité des filles 

n’est plus permise, elle devient leur cible car elle ose écrire, décrire et parler de 

sa vie et de celles de nombreuses filles dans son pays. Elle leur échappe, et 

continue d’oeuvrer pour le droit à l’éducation des filles. 

« Si j’avais eu un crayon magique, j’aurais dessiné un monde meilleur, un 

monde en paix. D’abord, j’aurais effacé la guerre, la pauvreté et la faim. 



21 

 

 

Ensuite, j’aurais dessiné des filles et des garçons égaux entre eux. » 

(extrait du livre) 

L’histoire est racontée avec simplicité, dans un langage accessible aux 

plus jeunes. 

Dans la collection BAM ! chez 

Gallimard Jeunesse, vous pouvez 

découvrir le petit livre au format 

poche intitulé Paix – 40 artisans de 

paix. Publié en 2017, ce livre présente 

succinctement 40 femmes et hommes 

qui ont oeuvré pour la paix dans le 

monde à leur manière et dans leur 

propre domaine, que ce soit la 

philosophie, l’art, la musique, le 

cinéma, le sport, les sciences, la 

politique ou encore la foi. 

Issue des deux derniers siècles, chaque personnalité est présentée sur 

une double-page. La page de droite comprend un dessin de la 

personne avec quelques mots-clés brièvement expliqués. La page de 

gauche donne de plus amples informations, avec notamment des 

données biographiques, une mention des éventuels prix ou 

récompenses, ainsi qu’un peu de contexte pour situer leur action. La 

dernière double-page du livre présente d’ailleurs une brève 

chronologie des grands événements politiques de 1848 à 1989 dont il 

est parfois question dans le livre. 

Un petit livre général qui a le mérite de donner un aperçu de la façon 

dont nombre de personnes oeuvrent pour la paix de par le monde, là 

où ils sont. 

Marie Holdsworth 

La P
aix-  su
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Alors, la paix viendra 

Si tu crois qu’un sourire est plus fort qu’une 
arme, 

Si tu crois à la puissance d’une main offerte, 
Si tu crois que ce qui rassemble les hommes 

est plus important que ce qui les divise, 
Si tu crois qu’être différent est une richesse et non pas un danger, 

Si tu sais regarder l’autre avec un brin d’amour, 
Si tu sais préférer l’espérance au soupçon, 

 
Alors, la paix viendra... 

 
Si tu sais chanter le bonheur des autres et danser leur allégresse, 

Si tu peux écouter le malheureux qui te fait perdre ton temps 
et lui garder ton sourire, 

Si tu sais accepter la critique et en faire ton profit sans la renvoyer te défendre, 
Si tu sais accueillir et adopter un avis différent du tien, 

 
Alors, la paix viendra... 

Si tu estimes que c’est à toi 
de faire le premier pas plutôt qu’à l’autre, 

Si le regard d’un enfant parvient encore à désarmer ton cœur, 
Si tu partages ton pain 

et que tu saches y joindre un morceau de ton cœur, 
Si tu crois qu’un pardon va plus loin qu’une vengeance, 

Si tu refuses de battre ta coulpe sur la poitrine des autres, 
Si pour toi l’immigré est d’abord un frère, 

Si la colère est pour toi une faiblesse, non une preuve de force, 
Si tu préfères être lésé que de faire tort à quelqu’un, 

Si tu refuses qu’après toi ce soit le déluge, 
Si tu te ranges du côté du pauvre et de l’opprimé 

sans te prendre pour un héros, 
Si tu crois que l’amour est la seule force de discussion, 

Si tu crois que la paix est possible, 
 

Alors, la paix viendra...(auteur inconnu) 
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"Avec Hans Kung, je pense qu'il  

n'y aura pas de paix dans le monde, tant qu'il n'y aura pas de 

paix entre les religions"           

Gabriel Ringlet 

Les haines irrémissibles 

La folie déferlante des hommes 

L'inanité du monde 

Nous entraînent vers les abysses... 

Ah... 

Retrouver l'eau salvatrice et purificatrice 

S'échouer sur la grève 

Immaculée 

S'y abandonner 

S'y désaltérer l'âme 

Dans le scintillement du matin 

A flanc de solitude 

Au creux de la tendresse 

De la nature 

Qui nous regarde 

Et vivre enfin en PAIX ! 

Gisèle Toussaint 
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Faire une différence significative : c'est possible ! 

 

Si l'on suit l'actualité, le changement climatique nous promet un avenir bien 

difficile et chaotique. Les experts des Nations unies sont plus pessimistes que 

jamais. 

L'augmentation de température de 1,5 degré convenue à Paris (2015) causerait 

déjà beaucoup de dégâts. Les experts surveillent cela de près ! Les "points de 

basculement" peuvent provoquer des chaînes de destruction : par exemple, en 

2050, 350 millions de personnes supplémentaires seront confrontées à des 

pénuries d'eau et 450 millions de personnes seront exposées à des vagues de 

chaleur extrêmes, voire mortelles. S'il fait 2 degrés de plus sur la terre, les 

calottes glaciaires du Groenland et de l'Antarctique occidental fondront et le 

niveau des mers augmentera de 13 mètres. Le scénario catastrophe que les 

experts esquissent est sans équivoque : "Le pire est à venir, avec des 

conséquences sur la vie de nos enfants et petits-enfants, bien plus que sur la 

nôtre. Cela me rappelle l'histoire de Noé dans la Genèse 6:5f). Là aussi, un 

scénario d'apocalypse est esquissé... par Dieu. Seul Noé a écouté et fait ce qu'il 

avait à faire. 

 

Un avenir pour la Terre et tous les êtres vivants ? 

Nous attendions impatiemment et avec impatience des jours meilleurs lorsque 

la campagne de vaccination contre le coronavirus a lentement débuté après le 

Nouvel An. Si les prédictions sont correctes, les vacances d'été et l'automne 

pourraient marquer le début de la période de libération. Nous voulons nous 

réunir à nouveau, regarder vers l'avenir et faire des projets.  

Mais quand même : demain sera-t-il meilleur ?  Et comment l'imaginons-nous ?  

Espérons qu'il ne s'agisse pas d'un retour à l'ère pré-Corona, lorsque notre 

monde était confronté à des défis énormes et menaçants pour la vie. Ils sont 
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toujours là, et ils ne peuvent pas être éradiqués comme la pandémie 

avec un vaccin.   

La vague d'extinction des espèces végétales et animales se poursuit sans 

relâche. En mars de cette année, les médias ont rapporté que la 

déforestation dans le monde continue de s'accélérer et que l'année 

dernière, une zone de forêt primaire plus grande que les Pays-Bas a 

disparu. La pandémie n'a guère causé plus qu'une insignifiante 

diminution d'émissions de gaz à effet de serre. L'horloge tourne sans 

relâche : pour avoir une chance de vivre dans un monde vivable, les 

scientifiques affirment que nous devons réduire de moitié les émissions 

mondiales d'ici à 2030 et les ramener à zéro d'ici à 2050.  

Ainsi, lorsque nous nous asseyons ensemble à l'église, ou autour de la 

table à la maison, ou à l'école, ou avec le club de jeunes, nous ne 

baissons pas les bras. Il existe déjà de nombreuses initiatives vertes, ce 

qui nous donne de l'espoir !  Nous continuons à regarder l'avenir avec 

espoir, à faire des plans et à faire de notre mieux pour œuvrer en faveur 

d'une société résiliente, durable et inclusive. Pour la Terre, pour nous-

mêmes, et certainement pour les grands groupes de personnes pour qui 

notre monde est déjà devenu un lieu inhospitalier.  Avons-nous la 

résilience et l'imagination nécessaires pour accomplir cette tâche ? Bien 

sûr que oui ! 

Dans les églises aussi, les gens réfléchissent ; il faut espérer que des 

plans durables sont élaborés et exécutés. La durabilité du bâtiment de 

l'église est examinée. Peut-il être plus efficace sur le plan énergétique ? 

Faisons-nous un effort pour utiliser moins d'énergie et viser la neutralité 

carbone ? Et comment sommes-nous impliqués dans la production 

durable, le commerce équitable, les investissements éthiques ?  Et qu'en 

est-il de notre style de vie : frugal ? Utilisez-vous les transports publics ? 

Considérez-vous un régime plus végétal ?  

Veillons à ce que les hommes politiques aient l’audace de prendre des 

décisions 

D
im

an
ch

e d
e la C

réatio
n

-  



26 

 

 

 La transition n'est pas la somme des choix individuels ou des efforts des 

groupes et des organisations. Ce qui est également nécessaire, c'est une 

politique décisive et audacieuse de la part de nos politiciens dans les domaines 

de la justice sociale, de la paix et de la garantie de notre avenir commun. 

Pensez au Green Deal européen. En octobre, le sommet des Nations unies sur 

la biodiversité et en novembre, le sommet des Nations unies sur le climat à 

Glasgow. Pour se mobiliser pour cette dernière, une marche pour le 

climat aura lieu le 10 octobre 2021. 

Au sein du E.P.U.B., le premier dimanche de septembre est un dimanche 
spécial chaque année, consacré au soin de la Création : soin de la durabilité, de 
la diversité, d'un style de vie différent. 
Alors, mettons la main à la pâte ! Individuellement et collectivement !  
Avec notre reconnaissance pour Ecokerk  
( www.ecokerk.be )  
Groupe de travail Église dans la Société (EdLS)                                      
 Greet Heslinga  
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Du 1er septembre au 4 octobre 2021 

«Regardez les oiseaux du ciel et les fleurs des 
champs. Dieu les nourrit et les habille. 
 Votre Père céleste connait vos besoins.»  
(tiré de Matthieu 6, 25‐34) 

 

Culte de la Création – 5 septembre 2021 
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Quelques nouvelles du Consistoire 

 

La trêve d’été touche déjà à sa fin. Nous espérons qu’elle a été inspirante et 

vivifiante pour chacune et chacun d’entre vous. Nous vous attendons nombreux pour le culte de 

rentrée, fixé le dimanche 12 septembre prochain. Il sera suivi d’un apéro. Sauf contre-ordre d’ici là, 

les cultes continuent de se tenir en mode « Covid allégé », c’est-à-dire en présentiel, avec les gestes 

barrières et la distance sociale toujours d’application. 

Autre événement important à noter déjà dans votre agenda : le week-end paroissial des 23 et 24 

octobre prochain. De plus amples détails vous seront fournis dans les prochaines semaines, mais 

sachez déjà qu’il aura pour thématique les liens entre écologie et théologie et qu’il se déroulera en 

deux temps. Nous passerons la journée du samedi à Dour, conjuguant, en matinée, une visite sur les 

traces du peintre Vincent Van Gogh (qui a exercé un ministère pastoral dans le Borinage auprès des 

mineurs de charbon), un temps de réflexion collective (l’après-midi) sur la thématique du WE, et… le 

plaisir de la table le midi, dans une brasserie locale tenue par le frère de notre diacre Dany. Le culte 

du dimanche, au temple de Rixensart, prolongera la réflexion engagée ensemble sur cette 

thématique. 

Du côté de la diaconie, rien de bien neuf ces dernières semaines. Dans le cadre du projet coopératif 

dans lequel notre paroisse est engagée, avec la paroisse catholique de Froidmont et le centre Fedasil 

de Rixensart, nous attendons en ce moment des nouvelles de Fedasil qui nous signalera quand une 

famille ayant obtenu le titre de séjour pourra sortir du centre. Le projet consiste à accompagner 

ensemble cette famille (et éventuellement d’autres par la suite) dans ses recherches de logement, 

emploi et écoles/formations pendant les deux mois qui suivent sa sortie du centre. Chaque famille 

sera ainsi accompagnée par une cellule de 4 personnes, issues des deux communautés. 

L’équipe des Midis du Temple va se renouveler, avec le départ annoncé de plusieurs « piliers » : 

William, Viviane, Jacques Pycke, ainsi que Louis et Bernadette (qui resteront cependant à disposition 

pour des coups de main ponctuels). Qu’ils soient ici, chacune et chacun, vivement remerciés pour la 

qualité et l’ampleur de leur investissement dans ce projet qui reprendra son rythme de croisière dès 

que la crise sanitaire le permettra. Un appel sera lancé aux paroissiens pour reprendre le flambeau et 

étoffer l’équipe. 

Au nom du Consistoire, je vous souhaite d’ores et déjà une belle rentrée. 

Pour le Consistoire, 

Etienne Bourgeois 
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Sujets de prières, opportunités de prises de 
contact, petits mots d’encouragement ou de 

félicitations … 
Au début du mois de juillet, Georgette, l’épouse d’Alain Vancauteren notre 
organiste, a été hospitalisée.  La situation était très difficile et préoccupante.  
Nous sommes heureux de pouvoir vous annoncer qu’entretemps Georgette a pu 
rentrer chez elle et se porte un peu mieux.  Alain vous remercie vivement pour 
toutes les marques d’attention que vous leur aurez apportées.  Il prendra un 
congé d’un mois, du dimanche 22 août au 19 septembre inclus.  Que ce temps 
puisse lui être propice et revigorant. Nous restons bien sûr à sa disposition pour 
l’aider dans les trajets et autres nécessités quotidiennes.  Nous souhaitons un 
prompt rétablissement à Georgette.   
 

Chers ami.e.s, j’espère que vous avez eu de bonnes vacances !  Je suis 
impatiente de vous revoir en bonne santé et surtout de bonne humeur pour 

notre premier KT, le 15 septembre à 14h30 (jusqu’à 16h) pour une 

nouvelle année de KT !   
Les dates pour les KT suivants sont : 20/10 ; 10/11 et 11/11 (sortie à Bruxelles 
à préciser) ; 22/12 ; 19/01/22 ; 16/02 ; 16/03 ; 20/04 ; 18/05 ; 22/06.  
Merci de les noter.  
Au plaisir de vous y retrouver !  
Yolande 

 

Les reprises des Petits Déjeuners tout comme des après-culte 

sont en vue mais ne se réaliseront que quand tous les 

voyants seront au vert. Encore un peu de patience. 
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En automne, nous vous proposons une sortie paroissiale avec une visite guidée 
au musée Van Gogh, ainsi que la maison où il a habité, un lunch (produits 
locaux) chez le frère de Dany Ntem à Petit-Dour, et une après-midi de réflexion 
sur le défi écologique en préparation au culte de dimanche.  Mais avant tout, ce 
sera un moment de convivialité et de retrouvailles !   
Nous espérons que vous serez nombreux à vous y inscrire (liste d’inscription au 
fond du temple) (PAF à préciser : trajet- entrée musée- repas et pauses cafés) 

 
Samedi 23 octobre 

 
Comment ? : En Co-voiturage  
Où ? : Dans les environs de Dour 
8h30 : Départ du Temple de Rixensart 
9h30 : Arrivée à Cuesmes – visite guidée du musée Van Gogh  
10h15 : Départ pour Colfontaine 
10h30 : Pause-café Charbonnage du Marcasse Wasmes à confirmer 
11h 15: Visite de la maison Van Gogh (1/2 heure)-Colfontaine  
12h15 : Lunch chez Marie Boulette !  

14h : Réfléchir ensemble aux défis écologiques qui se posent à nous.  
15h30 : Pause-café. 
17h : Départ pour Rixensart 

 
 

Dimanche 24 octobre 
10h30 : Culte thématique et participatif pour clôturer le week-end –  
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A la recherche d’idées de 

lectures, de ressourcements ?  

Nous vous rappelons que notre 

petite bibliothèque (582 

ouvrages) recèle de nombreux 

livres variés et intéressants ! 

N’hésitez pas à consulter la liste 

des ouvrages sur le site web de 

l’église ou sur la liste-papier 

déposée au fond de la salle de 

culte.  

 

Contactez-nous. Nous serons 

heureuses de vous préparer les 

livres choisis dès que possible. Nous reprenons notre petite permanence soit le 

matin, soit l’après-midi.  

Nous vous proposons les dates du jeudi 16 septembre, de 10 à 12 heures, ainsi 

que le jeudi 14 octobre de 14 à 16 heures. 

 

Catherine et Bernadette 
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Étant donné l'incertitude sur l'évolution de la situation sanitaire et les 
délais requis par l’organisation, nous n'envisageons pas une reprise 
des conférences avant le printemps 2022. Entre temps, nous 
continuons à vous envoyer régulièrement des liens pour visionner 
des vidéos intéressantes, ou lire des articles passionnants.  

Nous vous remercions pour votre compréhension. 

 
 
 
Notre cycle d'introduction à la foi 
protestante pour les adultes 
continue !  Nous vous proposons 
un cycle sur la Confession de foi 
Belgica, et nous recommençons 
un cycle sur le livre d’Antoine 
Nouis, ‘Un catéchisme protestant’.  
 
 
Les dates pour le premier cycle 
sur la Confession de foi sont : les 
vendredis 3 septembre,  
1er octobre, 29 novembre,  

3 décembre à 19h30 au Temple.   
Les dates pour le deuxième cycle qui reprend la lecture du livre de 
Nouis, sous réserve d’avoir un minimum de 5 participants, sont les 
jeudis soir : 16 septembre, 14 octobre, 25 novembre, 9 décembre.  
Inscription pour le deuxième cycle auprès de Yolande.   
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Les midis œcuméniques réunissent une fois par mois des croyants 
catholiques, orthodoxes et protestants autour de la 
Bible.  Nous lisons le texte d’évangile du dimanche qui 
suit et mangeons ensemble notre pique-nique.  A 
l’impression du Courants les dates des réunions 
n’étaient pas encore connues.  Elles seront 
communiquées dans les semaines qui viennent.   

 

. 
A notre dernière réunion, 

nous avons choisi ensemble 
de continuer les études 
bibliques sur le livre du 

prophète Ezéchiel.   
Et ceci à partir du mois de 
décembre, car les études 
bibliques de septembre, 
octobre et novembre 
seront consacrées au 
thème du racisme autour 

de la petite brochure, préparée par le groupe de travail ‘Eglise dans la 
société’ : ‘Abattre les murs, quelques idées de réflexion biblique sur 
le racisme’. 
 
Nos réunions auront lieu au temple : 
Les lundis soirs, 13 septembre, 18 octobre, 15 novembre et 
 le 20 décembre (Ezéchiel) à 19h30.   
 

Bienvenue à tou.te.s 
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Voici les prochaines rencontres de notre Consistoire et du conseil 
d’administration qui veillent à concrétiser les différents projets de 
notre communauté de Rixensart et à gérer les affaires courantes avec 
enthousiasme, transparence et dans le respect de la mission confiée 
par les membres de la communauté:   
Pour le Consistoire : 27 septembre, 25 octobre, 29 novembre,  
13 décembre-  
Pour le CaCg : à préciser 

 

Déjà la rentrée ! 
 
L’été avance sous la grisaille et la pluie ce qui nous fait 
déjà penser à la rentrée et à ses projets. 
 
Le CACG s’est réuni ce 24/08 pour aborder ensemble, 
plusieurs beaux projets tels que l’entretien du jardin du 
Temple (enlèvement de mauvaises herbes, coups de 
peinture, parking, …), l’établissement d’un audit 
énergétique du bâtiment, la mise en place d’un fichier 
unique facilitant la gestion des nombreuses bases de 
données, l’achat de petit matériel nécessaire à la vie de 
la paroisse. Nous avons également bouclé et remis 
notre budget 2022 de la Fabrique d’Eglise à la 
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commune. Bref nous gardons le cap et sommes prêts 
pour la rentrée, toujours au service de la communauté. 
 
Pour le CACG, 
 
Olivier de Roubaix 
 

A noter !  

17 octobre 
2021 

À 10h45  
Assemblée 

d’Eglise  
 

10h : Culte 
 

La convocation sera bientôt 
envoyée.   
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Le 12 septembre 2021 
 
 
 

C’est le dimanche de la 
Rentrée !!  

 
Quelle joie ce sera de nous retrouver 

nombreux et célébrer, pour la 
première fois cette année, la sainte 

cène ! 
 

Après le culte,  
Vous êtes vivement invités à partager 

le verre de l’amitié. 

 
Au plaisir de vous y retrouver ! 
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Permanence tous les jeudis au temple 
De 10h à 12h30 et de 14h à 16h 
Dimanche des familles tous les 2ièmes dimanches du mois : 
Avec Sainte cène,  
Sous réserve et en respect des mesures sanitaires : Ecole du dimanche (6 à 12 
ans)  - Tous les dimanches.  
Animés par : William, Jennifer, Trinette et Anne 

Catéchisme : tous les 3ièmes mercredis du mois de 14h 30 à 16h 
au Temple- ou virtuellement par Zoom (12 ans à 15 ans) 
Etudes bibliques : tous les 3ièmes lundis du mois 
Partage sur la prédication : 1 fois par mois. 

Parcours Protestant : 1 fois par mois. (en principe le 1er vendredi) 
Midis du Temple : tous les 2ièmes mardis du mois   

 
.   
Septembre 2021 
Jeudi 2 : 16h : Réunion groupe 
œcuménique pour les réfugiés 
Dimanche 5: 10h30  Culte de la Création  
Mardi 7 : 10h30 Pastorale à Rixensart  
Samedi 11 : Assemblée de district au 
Temple 
Dimanche 12 : 10h30 Culte de la Rentrée 
avec sainte cène et suivi d’un apéritif 
Lundi 13 : Etude biblique sur le racisme 
Jeudi 16 : 19h30 à 21h Parcours protestant 
sur le livre de Nouis 
Dimanche 19 : 10h30 Culte présidé par les 
membres du Consistoire.  Votre pasteure 
sera absente la semaine du 20 septembre 
pour la CPLR (formation des pasteurs) 
Dimanche 26 : 10h30 Culte présidé par 
Jean de Stexhe  
Lundi 27 : 13h30 réunion Eglise dans la 
société. 20h : Consistoire 
Mardi 28 : 9h – 17h Journée pastorale au 
Temple 
 
 

Octobre 2021 
Vendredi 1 : Parcours protestant 
Confession Belgica 
Dimanche 3 : 10h30 Culte  
Mardi 5 : 14h Stage d’intégration à Liège 
Dimanche 10 : 10h30 Culte avec sainte 
cène avec l’Eglise d’Anvers-à confirmer 
Jeudi 14 : 19h30 Parcours protestant 
(Nouis) 
Dimanche 17 : 10h Culte – 10h45 A.E 
Lundi 18 : 19h30 Etude biblique- Racisme 
Week-end Paroissial voir programme  
page 30 
Dimanche 24: 10h30 Culte participatif 
Lundi 25 : 20h Consistoire 
Mercredi 27 : Formation pastorale 
néerlandophone -+ Assemblée district à 
Bruxelles 
Vendredi 29 : 19h30 Parcours protestant 
(Confession)  
Dimanche 31 10h30 Culte en commun 
avec les églises de Braine-L’Alleud, 
Boitsfort et Eglise internationale 
d’Auderghem- à confirmer  
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Thèmes 2021:  
 
 

 
 
 
 
 
 

Novembre-Décembre 
L’intériorité 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Bienvenue à toutes les plumes qui souhaitent laisser une trace sur ce 
journal paroissial.  Un texte sur le thème, ou un poème, une 
prière…n’hésitez pas ! La date de réception de vos articles est le 15 
du mois précédant la sortie du journal. A envoyer à l’adresse 
suivante : ycbolsenbroek@hotmail.com 

 
 

mailto:ycbolsenbroek@hotmail.com
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Seigneur,  
J’ai fait de toi mon refuge, 

Ce coin d’ombre 
Au creux du rocher,  

Où tu m’attends, 
Où tu me surprends. 

 
Mon esprit en prière 

Viens puiser là le courage 
De faire face au monde. 

 
Ton souffle en moi 

De brise ou de grand vent, 
Je veux l’entendre 

Pour en faire un au-delà de mes peurs, 
La fin de mes accablements. 

 
Car aux chaînes de ma honte,  

Tu m’as arraché, 
Tu me dis : ‘Lève-toi !’ 

 
Mes paralysies,  

Tu les dessilles : ‘Marche !’  
 

Je marcherai,  
Seigneur, 

Sur la terre des vivants !  
 

J.N. Petit, Dires liturgiques, p.166 
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RENSEIGNEMENTS PRATIQUES 
EGLISE PROTESTANTE DE RIXENSART 

Rue Haute 26 a - 1330 Rixensart 
Culte dominical à 10 h 30. 

Pasteure: Yolande C. Bolsenbroek- Daleborreweg 10 - 3090 Overijse 

Tel : 016 25 80 31 ou Gsm 0478 99 89 33 – Bureau Temple : 02.652.26.11.   Site 
internet : www.egliseprotestanterixensart.be  

Consistoire de l’Eglise 

Président : Etienne Bourgeois (0470.60.97.44) 

Membres : Olivier de ROUBAIX (0478.82.87.33) – Edouard WUILQUOT (0474. 
95.33.56)- Anne MOLINGHEN (0496.96.13.84), Daniel NTEM (0498.34.82.40), 
Trinette SLAA (0472.36.24.46) 

Conseils d’Administration de l’ASBL  
Président : Olivier de ROUBAIX (0478.82.87.33) 
Secrétaire: Cécile Lecharlier (0474.81.34.90) 
Membres : Vincent BLOMMAERT (02.353.04.71), Elisabeth LORENT 
(0478.51.21.98) 
Trésorier : Louis STEVENS ( 0475.43.67.33) 

Délégués au District  
Vincent BLOMMAERT, Philippe ROMAIN 
Location des salles du Temple : Elisabeth LORENT (0478.51.21.98) 

Jeunesse : William REY, Jennifer DAY, Trinette SLAA, Anne MOLINGHEN 

Bibliothèque : Catherine de STEXHE, Bernadette STEVENS 

Courants : L. STEVENS, PH.ROMAIN,  

Y. C. BOLSENBROEK, 

Compte bancaire : BE71 0682 – 0659 - 4869 du Conseil de Gestion de l’Eglise 

Protestante de Rixensart - Rue Haute, 26 A  -  1330  Rixensart. 

Midis du Temple : W. REY, J. CAMMAERTS, B. et L. STEVENS, J. PYCKE, J.-M. 

van CASTER, Y.C. BOLSENBROEK,  

Contacts avec le Centre Social Protestant 
Délégué : William REY (02.653.77.02)  

Contacts avec Solidarité Protestante Eric LION 

Editrice responsable Yolande C. Bolsenbroek, pasteure –  

Rue Haute, 26A - 1330 Rixensart – ycbolsenbroek@hotmail.com 

http://www.egliseprotestanterixensart.be/
mailto:ycbolsenbroek@hotmail.com

